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COMPTE RENDU DE LA SEANCE

DE LA

SOCIETE SUISSE DE PHYSIQUE
tenue ä Aarau, le 9 aoüt 1925.

President: M. le Prof. A. Perkiek (Lausanne).
Vice-President: M. le Prof. P. Debye (Zurich).
Secretaire-tresorier: M. le 1)'" H. Mügeli (Neuchätel).

Partie administrative. — A. Stäger (Fribourg): Sur l'ülectricitd des poussieres. —
F. Klingeltuss 'Bäle): Sur la question de la rigidite diClectrique de l'a.ir. —
A. Piccard et E. Kessler (Bruxelles): Determination du rapport des charges
electrostatiques du proton et de 1'electron — E.-R. Müller (Zurich): Une
preuve experimentale de l'existence d'une emanation du corps humain. —
P. Gruner (Berne): Remarques ä propos de la nouvelle theorie de la structure

de la lumiere, de M. J.-J. Thomson.

Partie administrative. — A 8 h. 1/i, M. A. Perrier, president,
ouvre la seance et met brievement la societe au courant de l'acti-
vite de la commission du periodique. En particulier, ä la suite
d'une seance tenue ä Berne, oü il ne s'est produit aucune divergence

d'opinion, MM. C.-E. Guye et P. Scherrer ont accepte le

mandat de faire les demarches de nature ä assurer les fonds
necessaires.

Nouveaux membres admis: MM. Ed. Juon, A. Zinglä, E.-R.
Müller, C. Klingelfuss, A. Gemdenzi et H. Blumer.

A. Stäger (Fribourg). — Sur Velectricite des poussieres.

MM. C. Domo et K. Kahler 1 ont presente quelques objections

au su jet de determinations du signe des charges, determi-

1 K. Kahler et C. Dorno, Ann. d. Phys., 77 p. 71 (1925).
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nations contenues dans ma these1. Ces objections n'en touchent

pas les points essentiels. Les contradictions qu'elles font appa-
raitre ne sont du reste pas reelles. Ces contradictions appa-
rentes proviennent de la complexite des phenomenes des

charges des poussieres et en particulier de l'hypothese de la
coexistence de particules positives et negatives de toutes les

grandeurs. En ce qui concerne la mobilite des grains porteurs,
j'ai fait des experiences preliminaires pour la determination
de cette grandeur dans le cas d'un nuage de sable.

Ueffet des reseaux a ete neglige jusqu'ä present et je ne peux
que faire remarquer son importance pour les phenomenes
etudies. j'ai pu la mettre en evidence par une experience dans

laquelle un reseau conducteur a acquis une charge de plusieurs
centaines de volts par des nuages de petites quantites de poudre
de riz.

Des experiences recentes ont montre que la charge spatiale
positive d'un nuage de poudre de riz peut se maintenir pendant
15 minutes; ce fait permet de conclure ä l'existence de particules

positives de tres petites dimensions. On constate d'autre

part qu'un reseau rendu gluant acquiert une charge negative
lorsqu'on y souffle un nuage de poudre de riz. L'hypothese selon

laquelle ce sont surtout les petites particules de la poudre de riz
qui sont chargees positivement, tandis que les grandes ont une
charge negative, nous parait mieux fondee par consequent que
l'hypothese contraire emise par MM. Domo et Kahler, qui
n'ont pas elimine d'une facon absolument certaine l'effet des

reseaux dans leurs experiences.
Dans les critiques de MM. Dorno et Kähler, le point le plus

important est celui qui se rapporte au signe des flocons de neige.

La encore il n'y a pas de contradiction. Car l'electrisation de la

neige ne se fait pas toujours d'apres le meme schema: elle

depend en particulier de sa consistance et de la temperature
de la neige. En outre, des phenomenes d'electricite de contact
ainsi que des phenomenes d'influence, d'apres Elster et Geitel,
peuvent jouer un certain role dans ce cas. Au Hahnenmoos

(Simmenthal) par exemple, j'ai pu constater que les petites

1 A. Stager. Ann. d. Phys.. 76. p. 19 (1925).
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particules de neige etaient chargees negativement, tandis aue
les gran des avaient une charge positive. Ce resultat est en pariait
accord avec les experiences de MM. Domo et Kähler.

I.es' travaux experimentaux sur ce suiet sont continues.

Fr. Klingelfuss (Bale). — Sur la question de la rigidite dielec-

trique de l'air.

D'apre« la definition donnee par M. Günther-Schulze1, la

rigidite dielectrique, qu'on pose egale a "/g, est une constants
du materiel envisage, constante inferieure de la tension T/g an

ch'amp disruplil d etant la longueur de 1'etincelle. Dans
1» regie, on' determine la rigidite dielectrique par la mesure du

Y _ v
quotient y y, entre des electrodes-p-lanes. D'apres MM.

Villard et Abraham 2, on obtient ainsi pour l'air des valeurs

comprises entre 25,9 et 26,2 KV par cm; des determinations
plus recentes de M. Späth 3 ont donne la valeur de 29,942 KV
par cm de 8 0,1 cm ä 8 - 1 cm. M. Günther-Schulze *' a

calcule comma valeur probable de la rigidite dielectrique de

l'air atmospherique ordinaire, humide, 25,7 KV par cm'.

Avec une bobine d'in'düction ordinaire, le potentiel dis-

rüptif entre une'pointe positive et une plaque negative distant^
de plus de 4 cm' pent etreexprime par la formule suivante

V — 4,04 (8 + 10)

ou en termes plus generaux:

V «.(8 + b) (1)

Cette equation1 lineaire s'applique ä des tensions depassant
V v60 KV. Le quotient ~, c'est-d-dire la rigidite dielectrique

2 ®1

est dans ce cas egale ä 4,04, c'est dire qu'elle est sensiblement

plus petite que celle qu'on trouve entre deux plaques. La cause

1 (KjNTHER-ScHULZr. Uber die dielektrische Festigkeit, Kösel et
rüstet, Munich, 1924-.

2 Villard et Abraham, CaMptes Rendus, 153, p. 1203 (1911).
3 W. Sp'ath; Arch: f. Elektrot., 1923.
4 i. c., p. 03.
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